
L P'NION MÉ0ilCALE Du cANA.

Au îEU !-Le Bureau de saté de la ville 'Ott-twa a dernière-
meut adopté un moyen très radical demp3eher la contagion de la pt%-
tite vérole. Plusieurs eas de cette aladie s'ét-mt delarés d·m1s une
mais.on, il a ordonné d'y mettre le Cou. Malherreusement, les pom-
pes .1 incendie n'ayant pu fonetionner -à propos, trois résidenees ad
jacentes jurent consumées par les flamines et la ville lut ienlace'
d'une conflaigration sérietie. Les cointrilbuables sernt probablemen t
appelés à payer les donnages. Décid tlment le Bureau de S:anté
d'Ottawia renlerme dans son sein des rolieaux, sinu des pétroleox.

VISIPERS MRs'rTNatfs-Le Profesour Erichsen, de Londres,
est arrivé le 10) Août à Québec. Il vient rendre visite à plusieurs
de ses amis en Canada.

-Le Dr. J. M. Toner, de Washigton, pré'ident de l'Association
médicale Américaine Pannée dernière, était à Montréal vers le milieu
d'Août et est allé rendre visite à plusieurs confrères.

1N ELIXtR MERVEILLEUX -Yoiei les propriété- étonnantes
attribuées à un nouvel élixir proné dans les journaux de cette ville.

Son emploi facilite les dige]tions laborieuses et agit eflieie-
ment sur l'organiste cérébral, il dissipe les dégoûts et les langueurs,
et rend la vigueur aux imlembres défaillants, en un mot, il est un
remède bienfiisant et eilicace contre tous les maux des membres
digestifs intérieurs dont souffre lPhumanité.

Oh ! humanité souffrante, réjouis-toi, tes membres digestifs inté-
rieurs ne connaîtront plus la soulrance.

FAcUrTÉ Mi.oc.uL Du Coia? cGILL.-Nous regrettons
d'apprendre qu'eii raison de sa santé, le Dr. .Drake ne pourra remplir
cette année les devoirs de S'x charge de profeseur d'Tnstitutes de
niédecine à lUniversité McGill. Le Dr. Willian. Osler en consé-
quence a été nouné pour donner un cours de Physiologie et de Pa-
thologie durant la prochaine sessson.

OPuiL- En Chine, l'usage de l'opium n'est pas permis dans
toutes les classes. Les étrangers sont généralement frappés de la
belle apparegce des soldats, à Tientsiu. et du courage avec lequel
ils travaillent ; c'est que l'usage de Popiuim n'est pas toléré dans le
camp et (lue les hommes sont étroitement surveillés. A la première
infraction au règlement, on leur fend ou on leur excise la lèvre supé-
rieure ; à la seconde, on les décapite. L'empire du Milieu présente
donc cette anomalie singulière que dans certaines parties les agents
du gouvernement perçoivent de forts revenus sur une coutume qui,
dans d'autres parties, est; punie de la plus forte de toutes les peines
la mort.


